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LE CIMETIÈRE DANS SON ENVIRONNEMENT

Le réseau des grands équipements dans lequel s’insère le cimetière 
concerne des échelles nationales à locales. Il se trouve au cœur de la Ville 
de Bondy, à proximité d’un nœud d’infrastructures routières (l’ex-RN3 et les 
autoroutes A3 et A86) et du canal de l’Ourcq, au sud. Il est implanté le long 
de l’avenue Henri-Barbusse (D10) et proche de la mairie, du commissariat, 
d’équipements scolaires et sportifs en plein air et couverts. Le CHU Jean-
Verdier est également proche, ainsi que différents services médicaux.

Dans ce contexte urbain, la végétation est présente de façon diffuse, parta-
gée entre espaces plantés privés et arbres d’alignement le long des voies 
publiques. Certains de ces espaces ont des dimensions conséquentes et 
la nécropole pourrait prendre place dans un potentiel corridor écologique.
Le cimetière couvre la majeure partie d’un îlot occupé par l’école 
Guillaume-Apollinaire, de l’habitat pavillonnaire et des boxes qui servent 
aux grands ensembles de la rue Guillaume-Apollinaire.

Il dispose de 3 accès répartis sur la façade nord, l’accessibilité au site est 
donc mono orientée. L’entrée principale s’implante en retrait de l’avenue 
Henri-Barbusse, à proximité d’une station de bus.

Il est encadré de façon hétérogène par des murs en pierre et des palis-
sades en béton.
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1. Entretien avec un gardien le 13 avril 2010.

Les 53 311 habitants de Bondy disposent d’un cimetière communal et d’un cimetière intercommunal (Bondy – Le 
Pré St Gervais).
La commune de Bondy est située dans la zone dense et l’infl uence directe de Paris. Elle présente une den-
sité humaine de 184,5 personnes/hectare, inférieure à la moyenne des trois départements de petite couronne 
(224,3). On note en particulier que la densité d’emplois est très inférieure à la moyenne : 24,2 emplois salariés/
hectare contre 54,1 en moyenne.
La structure par âge des populations de Bondy est similaire à celle qui s’observe en Seine-Saint-Denis. 30 % de 
la population a moins de 20 ans tandis que 14 % ont 60 ans ou plus.
Entre 1999 et 2006, la part des 60 ans ou plus a beaucoup diminué à Bondy (-2 points) sous l’effet d’une crois-
sance de population particulièrement importante sur cette période (+1,8 % par an) en comparaison à l’Ile-de-
France (+0,8 % par an). Cette tendance va à l’inverse de ce qui s’est observé au niveau régional (hausse de 
+0,7 point de la part des 60 ans ou plus).
Si l’on excepte le pic de décès de 2003 lié à la canicule, on observe un nombre de décès de résidents (entre 294 
et 319 par an) relativement stable. Les inhumations varient entre 108 et 170 par an entre 2003 et 2008. La part 
des résidents inhumés dans ce cimetière n’est pas très élevée et varie de 36 % à 53 %.
Ce cimetière compte 5 061 emplacements répartis sur une surface de 2,7 ha.
Les pratiques d’inhumation observées entre 2003 et 2008 montrent une part de 78 % pour les cercueils et de 22 % 
pour la crémation. Les cercueils sont inhumés pour 70 % d’entre eux en caveaux et pour 30 % en pleine terre.
Les cendres sont pour 16 % conservées en urnes, et pour 84 % dispersées.

Le cimetière communal de Bondy a été créé en 1830. Il fait partie des 67 % des cimetières adhérant au
Sifurep construits avant 1900. Il a bénéfi cié d’une extension en 1940.
Le cimetière de Bondy est géré par trois services municipaux comme dans 1/3 des cas : l’État Civil, les Espaces 
Verts et les ateliers municipaux du service Informatique.



ORGANISATION ET AMÉNAGEMENT GÉNÉRAL 
DU CIMETIÈRE

Un élégant pavillon d’entrée en brique se trouve à gauche de deux belles 
piles maçonnées encadrant un grand porche métallique opaque. Ce dernier 
est maintenu fermé la plupart du temps, les piétons accédant par une petite 
porte qui est la seule à offrir une vue sur le cimetière. Les deux autres entrées 
ne sont ouvertes que lors de la fête des morts.

Au-delà de l’entrée, l’ensemble de la nécropole se dévoile d’un coup d’œil son 
caractère majoritairement minéral. En dehors d’un bosquet d’arbres, implanté 
sur une concession il faut toutefois noter une haie dense et bien taillée qui 
constitue la limite est de la division militaire (proche de l’allée principale) et 
valorise les stèles présentes. La récente plantation d’arbres d’alignements le 
long de l’allée principale doit aussi être soulignée.

Le cimetière communal de Bondy est composé d’une seule entité incluse 
dans un plan relativement carré. La composition du plan est orthogonale et 
les voies principales sont orientées nord sud.

La perception d’ensemble de ce cimetière est essentiellement minérale. Tou-
tefois, il bénéfi cie d’une bonne diversité de nature de sols. Bien que les voies 
circulées soient majoritairement composées de bitume rose et gris, quelques 
pavements sont encore en place. Par ailleurs une bonne partie des allées 
distribuant les divisions est en stabilisé et gravillons.
La double rangée de pavés qui distingue le revêtement de bitume des voies 
circulées des revêtements des divisions constitue une particularité qui méri-
terait d’être préservée.

En matière de gestion durable, le cimetière a réglementé l’usage des produits 
phytosanitaires, comme pour 80 % des cimetières enquêtés, et pratique le 
recyclage de ses déchets. Il n’est pas soumis à des contraintes géologiques 
ou d’inondations particulières.

Enfi n, il faut noter que ce cimetière est visité par une association historique 
des anciens combattants.



OFFRE D’ÉQUIPEMENTS ET SÉPULTURES

En moyenne, les cimetières étudiés disposent de 3 à 4 équipements diffé-
rents sur les 12 proposés. Le cimetière de Bondy en propose 4 : cavurnes, 
jardin du souvenir, ossuaire et carré militaire. Seul l’ossuaire est plein, ce 
qui pose problème pour la gestion des exhumations.

Le cimetière propose une grande diversité de services aux visiteurs (points 
d’eau, des bancs, des abris) et des aires de services. Il est également ac-
cessible aux voitures particulières et aux deux roues.

Pavillon d’entrée, espace ou salle de cérémonie
Le pavillon d’entrée abrite la conservation. Un autre bâtiment plus à l’est 
comporte également un bureau et des sanitaires. Il n’y a pas à proprement 
parler d’espace de cérémonie mais un abri d’une dimension pouvant abriter 
une trentaine de personnes pourrait se prêter à cet usage. Il se trouve à 
côté d’une entrée qui n’est ouverte qu’exceptionnellement.

Bancs et fontaines
Les bancs et fontaines sont de qualité et bien répartis sur l’ensemble du site. 
Leur dessin est hétérogène.

Espace cinéraire et caveaux provisoires
Le jardin du souvenir est implanté dans un emplacement double le long 
de la clôture à droite de l’entrée. Il s’agit d’une emprise de galets blancs 
cernés de pierres dépolies grises. Une stèle symbolisant une fl amme et 
un support de végétation grimpante complètent l’ensemble. On notera 
toutefois que la proximité du parking à vélo est mal adaptée à ce lieu de 
cérémonie et de recueillement. Les cavurnes n’ont pas été identifi és sur 
le terrain.

Ossuaire
L’ossuaire est saturé. Il n’a pas été identifi é sur le terrain.



Carrés militaires
Le carré militaire est très bien traité. Sa composition est inscrite dans un 
plan de forme rectangulaire. Le côté opposé à la voie de circulation est 
matérialisé par une haie végétale bien taillée. Au centre de celle-ci s’érige 
une stèle monumentale. Le long de la voie, deux parterres composés de 
tulipes et d’arbustes à feuilles persistantes, participent à l’élégante com-
position géométrique de l’ensemble. Les sépultures sont groupées par 
rangées de sept. Une dalle délimitée par un cadre commun à tous, est 
recouverte de graviers. Le reste de cette division est composé de stabilisé 
potentiellement perméable.
Une des particularités de ce carré militaire est que la haie basse offre une 
belle mise en scène aux sépultures voisines.
Au cœur du cimetière, un autre carré militaire regroupe les sépultures de 
la même façon et avec les mêmes matériaux. Sans aucun ajout de végé-
tation, ce traitement paraît tout de même trop minéral.

Divisions et concessions
Le cimetière a une offre très diversifi ée de durées de concessions. Les 
concessions perpétuelles existent mais il n’est pas prévu d’en créer de 
nouvelles comme dans 86 % des cas enquêtés. Il dispose également de 
concessions cinquantenaires, trentenaires et pour quinze ans, qu’il est pré-
vu de maintenir. Bien que les résultats de l’enquête ne le stipulent pas, il 
semblerait que des concessions décennales soient disponibles également.

De plus, le cimetière n’offre pas la possibilité d’inhumations en terrain 
commun (comme 46 % des cimetières). Cette offre, légalement obliga-
toire, est sans doute réservée au cimetière intercommunal.

Ce cimetière est actuellement plein et ne peut donc plus assurer d’offre 
funéraire que par reprise de concessions.
Comme pour 64 % des cimetières, et selon les résultats de l’enquête, les 
restes exhumés ne sont pas incinérés. Cependant, à l’issue d’un entretien 
avec le gardien du cimetière, il ressort que la crémation des restes exhu-
més se fait à Montfermeil.

Tout comme 88 % des cimetières, les tarifs sont actualisés chaque année 
mais il n’y a pas de revente de concessions avec monuments anciens, 
tout comme 93 % des cimetières.

Le cimetière ne dispose pas de carré confessionnel comme dans la majo-
rité des cas enquêtés (1/3 ont un carré israélite et 1/4 un carré musulman).

Les principaux désagréments du cimetière sont liés à sa limite sud, com-
mune avec celles des grands ensembles. Ce sont essentiellement des 
jets d’objets, volontaires ou non, qui demandent un entretien régulier.



ENJEUX

Un nouvel alignement d’arbres, planté dans l’axe de l’entrée principale, 
témoigne d’une volonté d’améliorer le paysage du cimetière. Cette dé-
marche pourrait être étendue dans ce cimetière essentiellement minéral à 
ce jour mais inséré dans un contexte urbain très planté.

À l’échelle des aires d’inhumations, la composition simple mais remar-
quable de la division militaire pourrait être reproduite à d’autres secteurs 
en associant davantage sépulture et plantations.

Selon les résultats de l’enquête, des travaux et aménagements sont pré-
vus concernant l’espace cinéraire et la rénovation de bâtiment(s).
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Contexte général

GESTIONNAIRES
Services municipaux intervenants dans la gestion

Détails
Espaces verts/
Environnement
Etat civil

Voirie

Affaires générales

Délégation de service public

Autre (préciser)

Situation, enjeux urbains et
d’aménagement des cimetières
du SIFUREP

RER/
Transilien

Métro/
Tram

Bus 616ab, 105, 347, 346, 146, 303, 546, 147

SUPERFICIE
Totale du cimetière (ha)

Territoire communal (ha)

Part de la superficie communale
occupée par le cimetière en %

 2,80

 547,09

HORAIRES

ETE
HIVER

08H00

TRANSPORTS EN COMMUN - ACCESSIBILITE
Aire de desserte de 600m

Ouvertures Fermetures

ACCES
Gardiens Entrées  5

Principale Exceptionnelle CondamnéeSecondaire Service
20 Av Henri Barbusse

Bondy
Communal
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DATES: Création: Extension(s):1830 1940

1
Av Henri Barbusse (4)

08H00
08H00 08H00

08H00
08H00

18H00
17H30

18H00
17H30

18H00
17H30

Ateliers municipaux/Service 
informatique

Oui Non NSP

Dimanche DimancheSamedi Samedi

Exceptionnel
HIVER 17H3008H00

 0,51

Approximatif Approximatif



Densité cumulée de population et d'emplois salariés 1999 et 2004

Sources:
Ilots et équipements APUR
Recensement de la population 1999 (INSEE)
CLAP 2004

Gestion prévisionnelle
NOMBRE D'HABITANTS (Recensement de la Population 2006): 53 311

PYRAMIDE DES AGES

Densité de l'activité du cimetière: Nombre d'inhumations
de cercueils à l'hectare

OFFRE FUNERAIRE
Nombre d'équipements dans le cimetière
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ACTIVITE DU CIMETIERE
Nombre d'inhumations et de dispersions de cendres dans le cimetière
rapporté au nombre de décès domiciliés sur le territoire communal
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Gestion prévisionnelle

Nombre et typologie de 2003 à 2008 Répartition (moyenne 2003-2008)
EFFECTIFS D'INHUMATIONS ET DE DISPERSIONS

PRATIQUES D'INHUMATION ET DE
DISPERSION ENTRE 2003 ET 2008
Part respective d'inhumations de cercueils
en caveau et en pleine terre de 2003 à 2008    

Part respective de crémations et la part
de cercueils de 2003 à 2008                       

Part respective d'inhumations d'urnes et la part
de dispersions de cendres de 2003 à 2008

EVOLUTION DU NOMBRE DES REPRISES
ENTRE 2003 ET 2008

Communal

SUPERFICIE DU CIMETIERE ET
DENSITE DES CONCESSIONS

Moyenne des 
28 cimetières

Superficie (en ha)
Densité 1 808

 2,80 4,20
1771,10

DUREE DES SEPULTURES

5061
2

nombre 
d'emplacements
dont disponibles

inhumation en
terrain commun 10 ans 30 ans 50 ans perpétuelles Total emplacements

existence
800

concessions

création(s)
suppression(s)

Communal
Situation, enjeux urbains et
d’aménagement des cimetières
du SIFUREP

Bondy
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Autres
15 ans



Sources : APUR, Photo infrarouge MNE - MNT - 2008 - (c) : InterAtlas

Environnement

récupération des eaux pluviales
réduction des surfaces
imperméabilisées
traitement des déchets végétaux
traitement des autres déchets
recyclables
traitement des autres déchets non
recyclables
réglementation sur l'usage des
produits phytosanitaires
autre

service
municipal nature coût annuel

Prestations
externalisation

Arbres
(nbre)

Nombre
existant

Arbustes
(m2)
Pelouses
(m2)
Fleurs (m2)

Surface
existante

(m2)
Nombre

programmé
Surface

programmée
(m2)

PLANTATIONS CONTRAINTES GEOLOGIQUES

GESTION DURABLE DU CIMETIERE

STRATES VEGETALES

environnementcimetière aire observée
surface totale en (ha)
surface du végétal en (ha)

eaux
carrières
roches
sols pollués

si oui de quelle nature?

PART DU VEGETAL
 2.80
 0.05

 42.90
 17.05

 45.70
 17.10

10
2
5

33

2425,48
2425,48

2425,48

Soissons
Soissons

Soissons

0 100 Mètres

Part de la végétation
dans l'aire observée

Part de la surface
plantée

Part des strates
du végétal

HAUTEURS DE LA VEGETATION PUBLIC / PRIVE
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CLÔTURES ET ACCÈS

Types de clôtures :
grillage

grille

mur en béton

mur en pierre

! ! palissade en béton

palissade en bois

Hauteurs de la végétation :
En mètres :

Types d'accès  :
accès véhicule service
accès véhicule public
accès piéton service
accès piéton public (principal et secondaire)

emprise des bâtimentsdans le cimetière

Sources : APUR, Photo infrarouge - MNE - MNT - 2008 - (c) : InterAtlas 0 40 Mètres

accès condamné

mur en béton avec vue

! ! palissade en  béton avec vue

moins de 1
de 1à 5
de 5 à 10 
plus de 10

Situation, enjeux urbains et
d’aménagement des cimetières
du SIFUREP



Environnement
Communal

Bondy

NATURE DU SOL

Sources : APUR, Photo infrarouge MNE - MNT - 2008 - (c) : InterAtlas

Cimetière
Types de nature du sol :

eau
asphalte, enrobé, béton
dalle, pavé
division imperméable
sable, gravier, stabilisé
nouvelle plantation
pelouse
végétation basse, couvre-sol
végétation arbustive

Aire observée

Fonctions dominantes des bâtiments :
logement pavillonaire
logement immeuble bas
logement grands ensembles
bâtiment divers ( local technique...)
bâtiment commercial
équipement public
hôtel
activité industrielle, usine

courbes de niveau

végétation
sol perméable
sol imperméable
bâtiment

eau

0 60 Mètres
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Cimetière
Environnement

REPARTITION DES TEMPERATURES
Maximum MoyenneMinimum

 26.47
 26.53 29.10 24.50

Sources : APUR,  thermographie LANDSAT - août 2000 , photo aérienne 2008 (c)  InterAtlas 010 Mètres
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Communal
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Températures :
25°C 19°C36°C

TEMPERATURES DANS LES CIMETIERES ET LEUR ENVIRONNEMENT
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DESCRIPTION

Les structures du cimetière
L’entrée ancienne, généralement fermée, est constituée de deux simples 
piliers en pierre et en brique couronnés par un chapiteau sculpté et décoré 
de consoles et couronnes funéraires. Le portail en métal est très simple.

L’entrée principale, de réalisation beaucoup plus récente, présente un cer-
tain intérêt au niveau du mobilier urbain. À côté de celle-ci, la maison du 
gardien est un bâtiment bas en brique rouge, dont l’intéressante composi-
tion architectural rappelle le rationalisme des années 1950.

Distribution
Le patrimoine funéraire ancien est distribué de façon inégale dans la par-
tie centrale du cimetière et plus précisément dans les divisions désignées 
par les lettres A, B, E, F, H, I, L, K. Il occupe environ 1/7 de l’espace funé-
raire. Les monuments les plus intéressants, très nombreux, sont situés le 
long et près de l’axe qui traverse ces divisions dans le sens nord-sud. La 
partie intérieure de ces aires d’inhumation est généralement occupée par 
des tombes récentes sans aucune valeur patrimoniale. Dans le reste du 
cimetière la présence de patrimoine contemporain est extrêmement faible.

Monuments collectifs
Parmi les monuments collectifs, le plus intéressant au niveau patrimonial 
est l’obélisque dédié aux morts des différentes guerres depuis celle de 
1870-1871. Posé sur un large soubassement, sa base est décorée de 
plusieurs plaques et à son sommet on trouve le coq français sur un globe.

Entrée ancienne

Patrimoine 
ancien dense

Patrimoine 
ancien diffus

Monuments 
collectifs

Patrimoine 
contemporain
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Ancien ● ● ● ●
Fondé au deuxième quart du XIXe siècle le cime-
tière est riche en patrimoine ancien qui présente 
une grande variété de formes et de matériaux et 
une bonne qualité générale.

Ancien exceptionnel ● ● ●
Réalisé en 1895, le monument Maleziex est ex-
ceptionnel pour sa qualité artistique, son origina-
lité, ses matériaux et ses grandes dimensions. 
Les trois grandes chapelles Couton-Devolle, 
Couton-Masse et Fuzelier ont une haute valeur 
artistique et architecturale. Elles sont caractéri-
sées par un grand raffi nement de décors et de 
motifs.

Contemporain ●
Au-delà de la production sérielle des années 
1930-1960, qui présente un certain intérêt 
du point de vue de « l’art industriel », il n’y a 
presque pas de production artistique ou artisa-
nale originale aux XXe et XXIe. La tombe Lhomer-
Lamoureux, qui présente une fi gure de gisante 
en granit gris fait cependant exception.

Contemporain exceptionnel ●
La tombe Bazin- Marache, probablement réali-
sée dans les années 1930 avec des formes et 
des motifs végétaux infl uencés par l’art déco est 
d’une grande qualité artistique.

Maleziex Maleziex, détail

Lhomer-Lamoureux

Bazin-Marache, détail

Maleziex, détail

Les trois grandes chapelles

Bazin-Marache

Présence du patrimoine ● très bas ● ● bas ● ● ● moyen ● ● ● ● élevé  ● ● ● ● ● très élevé
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Monuments privés
Les monuments anciens sont composés, pour une grande part, de dalles 
hautes ou basses sur des soubassements de différentes hauteurs. Ces 
dalles en pierre, à double pan ou ornées d’une croix en relief, sont sur-
montées en bonne partie comme dans d’autres cimetières du corpus 
étudié, de stèles à forme de croix. Mais, on peut néanmoins noter une 
certaine richesse des formes et pour certains cas une grande originalité. 
Les tombes Noyon et Bilhaut-Vallet en constituent deux beaux exemples.

Dans certains cas, les dalles font partie d’un monument plus complexe 
qui consiste en un soubassement très large avec des bornes ou une ba-
lustrade. C’est le cas du monument Beneux. Les monuments des familles 
Dumergue et Boulongne-Gagneux sont extrêmement particuliers.

Au-delà des trois chapelles nommées ci-dessus, qui forment des cas excep-
tionnels à l’intérieur du cimetière et au sein même du corpus étudié, un autre 
cas intéressant est donné par la chapelle Dubus. Les autres chapelles, qui 
complètent le groupe (pour un total d’environ 15) sont plus standardisées. 
Certaines d’entres elles ont encore leur mobilier intérieur et leurs vitraux.

Les clôtures en métal sont très fréquentes avec une richesse remarquable 
des typologies. Il y a aussi quelques exemples complets et en bon état de 
superstructures, de porte-couronnes en métal. Au-delà du magnifi que mo-
bilier en bronze de la tombe Maleziex, les objets en métal, dont un certain 
nombre de croix, sont d’une bonne qualité.

La sculpture est presque absente, mais il faut signaler le beau buste de la 
tombe Laratte. Les objets en grès et en céramique sont rares à l’exception 
des typiques couronnes de fl eurs. Il en est de même pour les photos.
Certains monuments présentent aussi une grande qualité épigraphique, 
chose peu commune dans le corpus étudié.

ÉTAT DE CONSERVATION
Dans l’ensemble, les chapelles sont dans un bon état de conservation sur 
le plan structurel, mais la chapelle Fuzelier nécessiterait un contrôle de 
la cohésion des éléments supérieurs. Dans plusieurs cas les portes sont 
très dégradées.

Les monuments en pierre et en marbre sont en général complets et en bon 
état de conservation au niveau des matériaux, même si certains d’entre 
eux se trouvent partiellement ou totalement en ruine. Les parties cassées 
sont en général conservées et bien réarrangées dans le périmètre de la 
sépulture. La grande qualité de la tombe Bazin-Marache est menacée 
(état de conservation très médiocre au niveau de la décoration fl orale).
Si en général, les éléments en métal sont dans un état moyen de conser-
vation, certaines clôtures ne sont plus en place, sont cassées et en mau-
vais état.

Plusieurs monuments semblent avoir été mal et trop rapidement restau-
rés. Quelques monuments sériels en granito des années 1940-1960 sont 
un peu détériorés, mais pas au niveau d’autres cimetières du corpus.
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Dumergue

Boulongne-Gagneux

Chapelle Fuzelier

Exemple de 
mobilier en métal

Bilhaut-Vallet Noyon
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Typologie
État de conservation

Très bon Bon Moyen Mauvais 
état

Très 
mauvais 

état

Chapelles et édicules  ● ● ●   

Coffres hauts et sarcophages  ● ●   

Dalles et stèles  ● ● ● ●   

Obélisques et colonnes monumentales  ●   

Monuments complexes  ● ●   

Éléments du monument 
et arts appliqués

État de conservation

Très bon Bon Moyen Mauvais 
état

Très 
mauvais 

état
Groupes sculptés et statues en pierre, 
métal ou terre cuite  ●   

Torses et bustes en pierre, métal ou terre cuite   ●   

Reliefs, protomés, portraits en pierre, 
métal ou terre cuite  ● ●   

Supports verticaux et clôtures en métal   ● ● ●  

Plaques et autres éléments en métal  ● ●  

Fleurs et couronnes en céramique   ● ●   

Éléments décoratifs en terre cuite, biscuit et grès   ● ●   

Vases et fl orifères en métal, verre, céramique   ● ●  

Vitraux  ● ●   

Photos  ●  

Exemples ● peu intéressants ● intéressants ● très remarquables

Présence du patrimoine ● très bas ● ● bas ● ● ● moyen ● ● ● ● élevé  ● ● ● ● ● très élevé
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Légendes

Les hauteurs de la végétation public/privé

Densité cumulée de population 
et d'emplois salariés 1999 et 2004

Hauteur de la végétation dans les voies publiques, les infrastructures 
de transport, les terrains de sport, les cimetières, les jardins publics, 
les espaces de loisirs de plein air :

Hauteur de la végétation hors des voies publiques, des infrastructures 
de transport, des terrains de sport, des cimetières, des jardins publics, 
des espaces de loisirs de plein air :

moins de 1 m
de 1 à 5 m
de 5 à 10 m
plus de 10 m

moins de 1 m
de 1 à 5 m
de 5 à 10 m
plus de 10 m

emprises d’équipements
voies

moins de 10
de 10 à 50
de 50 à 100
de 100 à 200
plus de 200

îlot de voirie planté, talus
réseau ferroviaire

Personnes/hectare
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